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campé, teaire, «t A n ^ i , aJJolnt à Vlmy, Rodière, 
in mm usai;* «pMtkl, Hleonart. adjoint au malra 
»' *..rtj, Dangréau, diraetenr de la banque de 
France, Tamboiee. agrteunenr i Boavroy, Breton. 
arlUte peintre, HMIOD, ltsumaux, Viala, AUtrac. 
(iosserf, in«éa.enre. Dèeoninek. d'Arrje. Ilani-
cMte, président du syndicat dse distilla tsar* du 
Nord, et loua lea fonctionnaire*da canton de Vimr. 

MU. Baslyet Uuiendin, ne pouTaulassUteranx 
obaéquas, n'étaient fait excuser ainsi o.àe M. Lan-
i;lat. adjoint au nuire d'Ami. 

Purml les EeciéM-e présenta* t>«i citerons : 
lharinoni* d'ATion. sous la direction da M. Jules 
1 aaat. laquelle s exécutédea mawhes faaèbrossur 
tout le parcours da cortège, lea écoles 3 ATIOD, la 
«.'ûiupaunïe des innrnri atwrpafft ««t tormitil 1* 
haie de clique cotû du ae«meil. laa Bosléléa da 
secours amUtels ds Vimy et d'Avion, laa a 

M] d'Avion, «] 

ildnpunissait m 

vic^-présidu.t da 

. A^olite.- l'iénWAu L 
dur:uiimi.i-;tn.tlon «es*,*'inmttlfl. 

Cl rnlin par M. Daut>rct,se,uJ non 
dn rimera d'Avion. 

fin de û journée, ajoutant que le ao a venir 
•iefeusaur de l'af nauliure vivra longtemps < 

!i.i.l.»iiau:i* du festin,) dont le 
de altl 
diva] <.„„., 

ppale * profiler. Le faubourg i 
oublié par I» maire at lea cuntri-

tbtos s*ea plaifneot afeérsawiit, 
uValn Llélnrrl. — François Bvanno. !J) u s 

- " île arrête lue? par la gea-lar-
li la pudeur et tentative de viol 

ouvrier 

r une pfli ïw fille de & a , I*. 
n O I K K . M s i H MKK 

CaJaJa,. — Accident a» port. — Mardi, 
vers 0 heures 1|2 da matin, M. François Da-
baillsul, Si an». «Ult occupé a décharger de» 
poteaux de mine, lorsque tout a coun un lml-
lot a glisse 
teur »ur l'< 
gauche. 

La police i Bornard Duhamel, 30 
iu. rua Î BUOUX, sd et Pierre Di " 
Benoit, 4, pour outragea, rebelll 

l Pierre Delliaux. marh», 

rraché 20J pieds de pomn.ps de 
a dans un Jardin appartenant à M. B. ltaolt, 

SAINT o m i t 
Fraude. — Crrpiafcirj, f> toi, sans profession, 

pris i-u fltamU délit c"e imude de Ubac, a été 

le Réveil du Nord et dans i 
i de l'extrait dn jugnmatf «Ml 

SANTES 
de. — I.s 10 jailjet, sVB. Vanbrodam, frart-
it!0 connu, passait la frsntlùra avec AU 

TenAier* at etwaySlt d'introduire dan* 
dernier, ttj «Dos ' a*e : 

Heureusement 1» duuaa* découvrit la fraud 
tabac haché. 

Heureusement la douant Aéssui 
Vanbredam at TwirMer «aciparail,-
vtnt la aorrietionnelle. If' Barbe pré» 

deai mille cinqnna'.e fuo.ee d'amend*. 

Avis d'un Peintre 
MM. i s i i m M CM, 

iren.. . Ueber. M. » Parti. 
•puis 15 t u Bfiwfreia M dOtUaie m 

-, .i. « i H r i A i S e. SLimtoQU. 
K'elell l ' b . ! . \ ^ b uiftr wm^tSm, 

I «niée à o>ui on trinê Buconf, 
me ont werii, thei mot, tout» 

»s ol les sc#ptiqnoB, 
Et a^rôe/, Mdnrfwu, reoonnelssanot «t satata. 

78^ t. JOHÇBÉitE, l'uteaux (Soins). 

orages -

Autres condamnations. — Louis Ûhesehie, 1 
mois et .'> fr. ; Anuele Beugniet, a mois et 15 fr. 
ivresse et rébellion - Remv Dlionts. 40 Jours.Vic 
tor Vaudanhunde, <> mois, Henri WotHnrs. 1 mots, 

m erreM d'etpolelon — Nenrt im-
• outrageH r Pierre Winltarfl, un 

_ - Vfctor LetevO mêla, abui de 
David fJenerd, 15 jours, Kmest Cas-

lel, acquitté. 16 Jours de correciion, :>00 fr. solidoi-
rnrnent, JuW Wuytsteke, 1 mois es œr,ee!iaei, et 
h>00 fr,, Fraleiixet lîoqniur, solMuireineni 1 moisit 

^ ^ M' COUSANT. 

Tribunal civil ds Lilt* 
Aadienc» des criées 

l e Inhunal, dans son andience de mercredi 
Jiiillot, a statué r ' 

Soolottitt aooldwt pu la pétrole* 
M. P. Van ttoelQMi, étudiant, dethe&raat 
" deB Flamands, A Lonvain, a été victime 

) ltinp6 & pétrole, le travail trop irdloDff» 
il assoupir. Un mouvement inconâcieit 
iveraa la lampe et le jeune h( 
Ha tout en llummeb.À.*e* cri» _ 
\« r.'-nsait a éteindre le feu. MnlbeuéeuséV 
nt lu victime était cruellemcDt brûlée -
m, à la jambe et aux KKioi 

I p^uffralsteè, oa a e/and 

les adjudic 
maison, aise é ! iUa. ru 

Neufs. 41 st 41. Mis.) i ,mx. 1H.WO h. Adjunét 
pour ce prix a MÉ Boitel. 

Un ^rand hiMiment a UJIR^ d atelior on de ma
gasin, «la niR SuBle-r.fttb.Tinc. fiO A Lille. Uiie 
i prix. H,7uO fr. Adjugé à M' Bulte;iu rour 
tôSUO fr. 

Tribunal comotionnel d'Avesnes 
Ponchant, lijnô Joseph, 2S ans, «ans profes

sion ni dotnieils, mcndiciie ivec menaers, 16 jours 
de prison.-Poirelie Eii-Joseph.-'-'J ans,sans profes
sion ni dojnicdi' nu ,, liciié, ti i<>urs Je prison. — 
Vanbplls Dmsr-Fi-ai].;oia, 31) an S. Journalier sans 
domicile, vol a* k - ' -
- Ueulaaai 

Solra-le-Uhàteau, 
eq, Louis, Si 

mois ( urop_positn 
détenu, vol, 4 moi-

jaiqraSOa 

IhBvalier.Tie i#r,Tictor,:iéana, 
héofhile. ai ans, 

lorReron a Solre-le-Gbùteau, coupp, bris declO!u-e, 
10 fr. d'amende, — Fosset et César, §7 aue, ma-
Rouvris* à Sema, blessures involontaires. 1<> fr. 
d'amonde. — Claux Auguste, S3 ans. liieur à 
PonrBi:u, vol, « Joarg. — Nery. Joseph, U ans, 

AP4RITIF 

BANYULS-TRILLES 
V i n a r r é a b t e 

tannique, «brtBUnt et digettttf 
s T.a VIN l»K BANYULg est le Vin la plus riche 

an twnnin que l'on connaisse. - C'est un Viale 
quinquina naturel . T c t eoneonrl à lui assurer 
le i rr-ii-tinrp. t B*efB*r H^ncnum*».» 

a tria en dehors <ies r-epee ou an mefitdAfl 
raatlre à tille, le VIN |>L BAMVIXS-TRIIXBS 
est un excellent tonique qui stimule les fonctions 
.lu l'es'onii'c et auquel on peut avoir recours dans 
le rr>s .l'u-toiue, sans avoir S redouter la plus léger 
aecidfni. » Docteur PROTS. • 

; la niHilsnre 

l.xiçerla marque *ur la bouteille. 

tm 

Foiirmies, Laraoult, Gésdr, 

i qtioiqa'ellen 

Dagonnet, commis 

r siSUi lonit u 
''-»ux-IJ 

l d'arrêt. 
joiwtro, M:>rckè-ai>xbo*\ïiU\ 

IfcqueMi. - Un inesndie a dMruit les habita 
lion» ac MM. Emile Delahaye, t.ouis May, culti-
vali'iira, ain-i qu'une grange do M. Alphonse 
t i- id. 

l'I ii aie lira bestiaux ont péri duos les flammes. 

tsaurétssauf pour M. Delahay. 

r R . I B T C T 3 S r . A . T J 3 C 
rribun&l correctionnel d» LUI* 

sel a jugé le* .«ff.iifes» 

r&Stt 
o->r l*i bnlloris et pi'i<.;t)urn i-
M. ftilUut k i l t arrêter ain«i .. 

n; lové» q i fut relâché. L aéronw jnunio appelé com-
iployé relâché 6tl 
éctiiré un bslloo. 

lui 1« 

condamné 
éi >t:es 

Il r 

THUXaWUt 
Diffamation. — La tnhunal a 

iuf*sn«nt dau» l action en difTassi 
non iM Bwum. ox-gèrauldu Reù 

tt-i 9ord. M. Gensou e-t condamné A cent faer 
d'amende, cinq coma francs du dommages el iu 

;0<is écrit d>il1:tnkeni.'Tghe te J juill- : 
gardé un si bon euuvHnir de lu déti-

cieu.^e villégiature que j'ui pansée l'aaaé^ 'ler-
>ns oette admiralilu slalion baln^îi t% 
"ai eu lien de plus pressé que d'y iu-

t'ourner cette année-ci dès que mes occupa
tions me l'ont permis. 

Je ne sais si je suis sous le charme, maie 
perdu de ses 
me inconnue 

Parmi les mortels privilégiés qui ont eu 
l'heureuse inspiration de venir profiter ici des 
premier» beaux jours, il no s'en trouvera pa<* 
un qui ne dira avec moi, que nulle part le 
dolce farniente ne présente plus de séduc
tions .[uacptte p}ugo tachant-rMse. 

Kt je constat.» que ces h-ureux mortels 
sont t lus nombreux encure maintensnt que 
l'année dernière d pareille époque ce qui 

dire, que dans le monde des baigneurs on 
apprécie da plus en plan, le charme captivant 

tout le mois dojutuet elle a été si 
son séjour, qu'on bnllend & lu ••oit revenu 
encore pendant la présente saison. 

On ne saurait mieux laire l'éloge de la périt 

•i cela que 1 
plus heureux 

Tout y concourt "du reste. 
Laiiit'iitî'in sunilùiro do Dlankenberglie 

n t jamnis été aussi excellente que cette *n-
née-c , et l'administrution communale a ar
rêté un ptogrt>mine de festivités qui donnera 

plus difficiles, 
C'est dire qu'avaotaeu il y sur» foule et 

que ceux qui cherchent le calme et le bien-
étreqn<! [ii'oauaiit les pi 
au bord do la mei-, feront bien de boucler 
leurs malles ef d'arriver sans relatd. 

Ils s'en iv-iieiteront.sjft puis le leur certifier 
Je vous detnnude la permission de ne pa: 

être plm prolixe pour aujourd'hui. Je voui 
en dirai plus long dans quelques jour». 

Ce que j'aime 
J'aime tes jolis yeux. 
J'aime tes beaux cheven*. 
Mais j'uime aussi , Ninon , prendra à ta lèvre 

aidante. 
Du .v<tton Mikado la caresse odoranta. 

En vente à Moubalx : 
Chez M. Duhein-Merchaz, 31, Orande-Bue 

et partout. — Fabricant NIL* Eydoox, Mar-

gsoz'.anai itt gp:dêcti$ ttÇoaants 

llfrit. — L'Hsnitnnio mnnicipilo â l'FuklIui 

lo pjrc. par l'Harn: 
leur M. Lauridan. 

Première parti 
Le Bon ItonrgeoiB, allegro, Leroux.— Les Quatre 

t-.'i • de i (ioiiime. ouverture, X. — Caprice, police 
n .ur -r.mde elarinette, en si béin.-l. soliste : M. K. 
Parutt, Payeur. —Marcheaux llainLeaax. fentai-

Kermesses 

Je.ndi M juillet. Fête nationale. 
lUiu UL-I,., 1T juillet. — Kermesses à Bois Gre

nier. Foivsl. Haubourdln, l.a Madeleine lex-UUe, 
i.igay, Ii!.1') (qaartler * Saint-Michel). N*tviaV«w 
Feu-m), ivrenekies, Poct-.l-Uarcq, Waraéton-Bat, 

PETITC OOmnfMPOfiQAHCm 
lf r.. - 11 faut en.rélérer è U. la consnadaat 

u recrutement é LOie. 
Joîndro un certificat médical éUbli aar papiel 

;.!;.!,t. 

et. l'arclurïsta du i 

bteMe.Ru. D&BUUêï*«B etTABAOtsfftsJr 

tUtib •'' ^V'-'.IT:.",!' V l ' i "%.U ' i • i ?&.] 

mimjmwMtimitmmtf 
ma ïuiptvt n t u n i rit afntv am 

mi J Roswfjptloo taftpHct *»Tfr WptftbW 
D'UtSSin softMMawriviai-aorfàliiéHruttfts 

On aousorit le a i JulUe>t l s o a * 

i
*i cséitT rtaxiti n rtatu ; • I 

•t tiarTM aamasi sitctent 

etSwis" 1 * •»"•"»' • 
t ii SUSSE i i s toam H riait- , 1 
41 catyrsacitiET.ssiticttt nutsiE. 
» AOMnajnc FNiitBifti ruact; 
i ii eaaMEPlatSifMr 
11> MaAt wruRiTwuU te riait 
i la SSStftttiiSttÊt UtlTt DE CH1HE DE PARIS, 

•ipiii* (Cas n Ut Titï«* M fiiEuiis tEstmui 
iiritTuiin|eaMBi.iMiEcrfniiPlisTic«L MFIIISCIS 

Pou Isiéétaui, voir le stoifeclii os itfttht. 

n collectionaat} 

t da la Tille qui 

Odlla Dubois, rue Plrrrr dé 

en- N» 

:1er »• 

. — Paul Béghi 

- Augustin Monel, i 
. ïouvria, r u du L 

.Ipsn-Baptists Dedearwaara* 
ni. — Paul jpeeeluwé. me de l'Atma. • 
i Debaisne, rMe de l'Kpeule. — Juliannu De< 

Adolphe Le-

i-irno, 
du Colli'Re, (Â). — Henri Steppe, rue de ! •W1 

în, AO. 
Décès. 

— Madeleine Daley Vftl. 

___, 20 jou; 
Delerue, 13 ai 

— Henri Dalenrence. 1 t 
— Kiifténe I «oeiple, 1 joi 

Florentine Desquiens, Mi 
urana-i_iieniin, 5fi. — Ku^iua Kaoj i-
Yotonde. — Camille Vnnhlssche, 
Saiiite-b-li-abelli, — Mai *' 
Dammariiri, 
Dagucnciu, _ 
deFmnc.', M. — J^liattt 
tel-Dieu. - .InlU Orcgorius, 11 mois, rue de 
Rollin. - Cb mener l lc ;a: t . W ans, rue du 
TiUenl. 

Mariapcs — Entre ; Edouard Voupnert, grais
seur til Varie VeripicM, ménagera. — Wndeot De-
lecltiïe, gsn.'.n da tr.sgasin al Aurélia Leblanc, bo-

DÉPURATIF INCQIPAIUBLE 
LE Grand HgMrimr tu Sans 

ROB LECHAUX 
• • f i réffétaux coflNMrét tfa 

Cresson a t d e Salseparei l le r o u g « 

FORTIHE, RENOUVELLELESANQ 
-«Û8lMUM.lirirti , l iTîi « * -
Kôiaillta d'Or t t DiTlSmea d'Huantu» 

leaiiltr la Br*tkirt n » lÉctiiiinoi is lue 
UOX.rt . i rs i idr-Wn. i r t l 
n*. IS* , BORDEAUX 
# beniwa Phamaciu 

O H A T J V H S ! ! 

100.000 Fn 
m QUI PROUVERA 
•asésaVwret^i 

fmitpatrapomttti/rfêstêttifêspfutchaurBs 
txté*r"li ID1ILII Ht. £miyw IBM Mnfigmmtm * 
I-4SW.thaiib, U. Kunirtttt**' f< il* «mil Mai* 

BOURSES 
C0IMERCIAL8Ï_ET MllUCOLtS 

BuiH Graiaea tt Tssrlem 

r»n«y. le litl. e*-cyui,«u u f-« U HW 
auao. — Onafrlerw. le dikteM. n e . ?. 

r.M. - ïi«.i,ne et N « u i ^ i C T Î ' ) ^ * . 
FeitoR* in- HiLTs-Kt.ur—"' - T 

HIMLES (îKT 101TKT. 
fkKlelKte l'heei. IM lin lu le 

- S - ï ï l 
— u - « — 

BOUME DE BRUXELLES 
' 1» juillet ltttl 

Onende i r rl^ÈB 

Hoitoévoree poil, quinquel «1 -

mm... K- e ; 

-1) pe loi». 
n 1887 1». 

7 A l Noa liMrt Uo7. 

•nul UH.Ï.' WX. 
-1B8» S | 3 . 

nd. 18*8. W) -

CEREALES & FARINES 
*M8, U \rttwm»,4c\i i '• iolej 

V e n i n : 13 mei^nie. 

n ta i n u 
e u e » . . K i t Vt l j t dern.. . fl II 51 75 
.M 5 9 » M :« I 4 piem... O H Kl M 

hferque ijwbeil at • 

lBaô|4prein.... 18 50 m 

eel 1« noie domineiile 4e U aeHKe, 
A noiee Loi) el le 3 OU» eel M H e t 

SUCRES 
LILLE Coysd.jOur I 

4* 86(«1 dsfiéa) 1 

Bettasaves dUpoa 
Ifélssjaa '.*. 
oVitaéHeioatMe 
PARfB, ISJumet - (D4péA*tpé€ialr. 

Sacre t • • ! m 
B o n n * |36 75 | 

Suera* béa— 
Coanal I 87 1» i Su. 
JuUIet., I 37a."i 1 »ik 
JtiUlet-A. 1 3737 I 87-

BSSt 

ALCOOLS 
M M * , lt inillM - WépetAc tpédalm 

AOn^TT.'..'.n^' 
i derniers 

•4- É'-
:il8 

COTONS 
i i inmn 

S 48 3/BI lalllet 
. M:l/4 AacM 
. '.«1/8 SeaUmbre . 
. 4» 5/K Oe*>»*e.... 
, 'i0 —/| Novembre.. 

BULLETIN FINANCIE» 

Levé 1|2 se maintient a îvtt u<. 
La Ile aie Itslienos fait preuve de fermeté i 

88,76. 
L'Extérieure est faibk è 62. 
I> HouTcau Koasc é 77,50. 

LaBanoue d'à Prance se negoeia sauf earia-
lleess aaaAeéables é 41Â 

LoCretttt KonciM aitnlle aux anviroaa aa UW-
U art* aei oblfutions ommuaatoa *J*M[* 

4o*l'éawssion Sera Tlca le SI courant eat 4 Î W 
fb poser las soascrtpfto»» eo tttirt et ée « f f M 
4ae^keBoaaanQ|^eAaapéjWtW.. _ ri** 

H7.» reaWut éa » «a U» tala 
de libiraliouaftlieipè* i cb u«e 

LtiStieanlta* eouniuinsiee •raarartaat l i (r ptv 
su tt pirlidpaat enaouc »re»ée*WlUriçe' de iota 
idrinaalawavblchltJJIlUff. 

U ^ e s j S e dal^ris Taut Ô40 , 
La Soeiet* CiesAsalt aoaWea uM t U M t » 

! l i s béaéficea^u mois da julu s'élèvent i 3ft.**7 
i 7 6 rrasca. 
, H7 l I* Crédit Lyetiaîa a'acbsaieè iW, sa asMiiea 
r _ Isndaneas. " - « iît-i t ' * 
1Tf i Lea Chetanaséeovssatifurs •mtWS&ï -•*••»* 

laforaaatioaa fiDStaclcrea 
•"•*•* ' Le marché des paris Fulaïuiile est resté trétr 

. iùimé . .on Tut 4» é 47. - . . i • 
La faaWuae 4e Ougny est sur le pesât f u n o w 

m Dannbc le fremwr r|>iafts>iglhsl|i liaM (fee-
une au dérocaeffleut èM| 

1! | . | ' 7 f U 

! i | ! Crédit Fonclw de 

J3 0/11 t S t » _ élu 0 18TB M*»/0 1MI-1I 

Sou*••ripeto» à dû.OUI) OlitifjiïmJ 
.le 5oo rmoc» >.*•>«,« 

i Tirajee - w m b l e 80Ô.0OU. franc» ù UM 

il 5/81 Ces operabone sont faite* 
« - / cjn-«ii -.'I jd i l là 

f.nh 

CAFES 
HAVRE - | i teraet 

Juillet 
Aeot 
Septembre.. 
OOIobn . . . . 

A. l>ajof erCfù Léfèovre 
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I l FILLE SASS 8 0 1 
DEUXIÈME PARTIB 

| » A B f M J K A W W 

— D'avoir assassiné ou 

— C'est absurde. 
— Et de l'avoir volé. 
— rropos en l'air I . . . 
— Comment reoteodez-TousT 
— inventions de femme jalouse t 
— C'est ce que nous verrons. . . D'après 

llle. vous auriez des complices... 
— OA «ont-ils f 
— Us ont quitte l'Mtel aussitôt après le 

sjrhd*' l'instruction. 
Soit,maia en attendant, puis-je voi 

prier de médire ce que vous allea faire 't.. 
— Mon devoir... 
- VI c'est t... • 

Une femme voua accusa.. . Je vous a 
rite tous les deux. . . Voua vous espliriuen 
ensuite. . . 

Ainsi vous étos convaincu de ma on 
pabilité 7 

affolée de me charger de < 
voua ailes me perdr« flftn 

s déshonorer,.. 

une pauvre fille 
mes imaginaires, 

l'opinion publi 

tamUVeT 
— JW-ce nia faut*? „ 
— Pranei «a r i e . . . CVtt ua act 

Imprudent... 
-Juan Rodrigues «exprimait av 

ordinAttr, s»ns aucune apreté, avi 
tsl ' l" déférence poor îeluij jui i'it 

' plus en j 

, reprit lo jeune frappeler impasse ouiJi^, sejoter à U traversa 
de ses prospérités, lui montrer le piège in
fernal dans lequel il lavait pria, et dispa-

Faites., 
suivre . . . 

— Vous n'eissaierez pas de résister? 
— Aucunement. 
— Ni de prendre la fuite} 
— Pas le moins du monde. . . Je respecte 

la loi, mais j'en réclamerai le bénéfice. 
Le commissaire devenait singulièrement 

perplexe. 
Ces réponses claires, nettes, vives, aug

mentaient son ma la i s . 
Juan Hodriguez comprit son avantage. 

i mets an iiù d' 
ver. Si je sala un voleur, il tnat convenir aue 
je ne ressembla pas ù beaucoup d'autres. J'ai 
un hôtt'l aux '.ihamps-Klysées, i " e maiion 
de rampagne et quelques nullionh de valeurs. 
Comment voulez-vous que je m'abaisso ù dis
cuter de telles fables f Quand je *>orai devant 
le tribunal, si on ose m'y conduire, je me dé 
fendrai. Kt maintenant, après ces preuves de 
respect que je me fais un devoir do voua don-

Il alla au boudoir japonais, 
et n['|i'N : 

xmi 

n.'t ans plus tôt, 

Morgat, une scène toute différente venait de 

U était poursuivi par la face grimaçante du 

Ktit Aire diabolique qui s'était aticroebé à 
l, a l'improviste, dans la sacrislie de ls 

Madeleine, peur le cribler de sarcasmes, l»i 

i pas, cher inoasieiir f... Pierre 
vous sa v « biM 1. . . le petit iirf-

• Sauvage re. 

Me voilà 1. . . Je tiens parole. 
Et c'était lui, Pierre Bréeheux. U a 

venait pari ai tentent. 

s'était montré impitoyable, durement, 
sottement. 

Ce lils .le paysans se vengeait, c'était son 

Ah ! il pouvait triompher. Son tilet était 

t enfermé, angine, l'honneur 
,r. fetumt», '«tte Mathilde t lt 
•mi jamais eu un reproche t 
iiMUtiiuUP. Itlanche, le etulétra 

inquel il fût atanhé et dont las intértUs et le 

' » ; , ; : 

devaient t 

Elle ne le savait pas eneare, mais le père 
tremblait qu'une lumière ptna vive ne vint 
remplacer les ténèbres qui laissaient dans le 
eo?ur rie «a Aile une place à l'eapôrance. 

I.ni, il savait, il connaissait du moin 
fond nu des cotés du terrible mystère. 

Ce Juan Hodriguez portait ua faux nom, 
nom destiné a le tromper lui, le père I 

CM étranger était ton fils4 

If s'.'jipclaiten réalité Jna-Mauricé.eodnba 
li. 
Comment révéler ! i nu l s ancienne, incott- : 

ue, qui produisait do il fatales consé
quences ? 

(,'ue dira t Que taire T 

nme un lion tombé dans un silo d'oit, mal-
i sa force, tt ne peut parvenir u n'évader. 
1 enrageait de son impuissance; il mau-

dissa t l'avorton méprisable et obscur, cause 
de oatte cataatrophe si dure a t>on orgueil. 

Tout son paaaé, toutes ses fautes, toutes 
s lâchetés a» dressaient dev;iot lui •îubite-
•É . 
C'était comme un cimetière dont les oada-
es ne lèveraient en face d'un promeneur 

Le conseiller las voyait tous disUnctanmttl : 
.Rose Bertot s'aa allant au fil de I' 
JSsirf, ju/'llemest hexc<•» et arrivant i 
bù elles'#agU>nU<.»ait, là 1M.,, dnn* I-
t n . d n .'oiédeHivill«. 

Comme elle avait da la viuti , , . - ' i 
a t lea^i lr lûsmirt l^r h Mit-••.,.,•••.. 
fih qui èt« i i: 

i pèro. 
I i iu, les M êeljaiu.d» <,*«\ t*mv.- -. s-n • 

aarvice. 
Il 1«* voyait aussi. 
IJI naVs hroittifnv mnorani *>i 4A«e ĵjsair 

eqirttier la vi-tii- a*s-on . t - i -m, ..Vil.-. 
travatliait depuis d'-s •.un.'.-i, w n « iini <=#», j 
mars heureuee, halutin'e i sj pîin< regar ! 
dant pousser ses molsf jns rareui'vH lionnes ! 
parce que la terr.i était médiocre, et l-. liant t 
i? réparer par son é< onomie les smltisfs Je { 

homme; le père Hrècheux sou allant se ) 
" berger par misère et rejoignait! bientôt. 

Il avait ranisal jiourfant, insolfinmont, l e ! IA 

Il voyait encore m petit ètrt- (aibla et ma- - Banasjg pwslMrr " 
Hogre regagnant Baveux à pied, faute d «r- i C'eat vrai. 
«ent, traînant sa dècoptlon le longues rootea, - ( H a ï qu i l so i t . ee mal. n m - «vun* * 

eiir ulcéré et l'esprit malade, frappé, droit de le connaître: d 'ail lsartutùraa l ia i . : 
d'une ardeur do li» ne. il faudra bien.., 1 W ^ ' 

"" ottesj - Vous avez i-Éi.,0B 
. qui somiih-, plongée dans 

1 l'intamir.,, 
- CM horlrittues ?.. 
-^ Veat-ce pas CP que vtu^ croyez. 
- Qu'eut-il donc ? . 
— Je n'osa voua rapprendra. ' *•**'•'--•'•. * 
• Bt .-«lie jaune AU», de <m„i l'iteenas-t-

elief 
— .le ne la sais pas aïoi-mims. 
— La conaaisass^voua ? ' • 
- Non. 

— Je U» «onaaio,- moi, dut le b:mqu m. 
- twieatailfl* 

\'.v reinsid, 
[fl peu:, lui parier ' . . . * 
DainaaJéù la au *2i»siiHt., «t Maarloa 

(^luuihey avsc 89e noots. r«|*u«a, avçe n» 
dépit lerooe. Votre' p ro i»^ pin d^reHn l ' a W 
rrté dans cette maisjn . t i t*prteaejU *.U\ 

- Si TOU , I ari*s aimé, n^ns «'«a sariaM 
pas ta. 

— l'eut Hra. mais no ut y Kouinaaa, et tassa " 
las r-'p/iH'.li"-* du R*VHI l,< We remMlis^iHpfejr 

. _ . . le mou 
l'avait allumée. 

La mal était laét, sans resnède. 
Il réfléehtseatt, l'esprit confus Isa Idéen va-

gues.la tflie en fen, troublée, névreuss,qu ,in'i 
on frappa A sa porte. 

Il ne répondit p-m d'abord, nuis comme on 
frappait pins fort, il cria avec impatience ; 

Aussitôt il se tourna et damaura interdit, !*s 
sourcils froncés, plus troublé que Jean-Mau
rice, l'autre, le jeune, disputant sa vu, aux 
magistrats qui l'interrogeaient. 

C'étaient pour lui aussi, de» ugesqui en-

M itnilde Cotasnfaay et ton pêrr, Mkh»i .si-

I.» conseiller aouplntet se mavaitlssU'vr«: 
Voyous, de la frshchiae^ltlft banqui. i 

Vous devax tout savoirt Q.ia sa passe-t-Hr 
- Dos c.ioaan rtnreii.es. 
- Mais encore-. 
- Est-ce qne Je piirv vous lo aire? 
- Pourquoi pas T 
- Vont feriez omu> da na pas aVtatei 

roger. 

.ilaatww ..Desll^i 
n* peuvent rien ponr noul 

- !..; mal aW*J donc %\ 
— D est Irréparable,' 

" - 'avez pm i 
e conf ia* 

la. sad.ufflaV 

riadf. 

a> cinaat 

pr.Seaatant le chagrin de ses parants, leur im
puissance i se relever du désastre une Toi; 
ac-orarpl. 

Qnst lui en sttra t-il codti dWvrda*** 
qu'en hii demarjis't T 
, Wan,t . fc „• 

Est-ce Jonc ai t 

Mm 

| V,,.lii|iie.- ,.,,., Yeprll Mloleel M i l - e S i t k t H l . 
I Clair, 'u ne f»«i gueorqo t Ml m a a i qu\>*l (t 

4*««i'.. .'a,». .JET : .,m/T - '^t»* 

V . . * k . je 1.11 

MiBtiel StlU.CIiur eu . l ban; I • • e e e J H t ' ' 
de U t e n u art ««ooa., m . i . i l e r i r t • M B X l 
« • • M r i i n u i e f l S r t t i l e r . ^ ~ i 2 S 

1,. eoaHHIlt fur tnt&AvpoêM» J M f i b 
1fl*o<™il du T «Ht h«Bindfr eeWeW 

. n M i e . M I l» Il « • . 
. ^ . . .^^•aeeaaatekeke 

fuo.ee
SuBle-r.fttb.Tinc
bteMe.Ru
quilsoit.ee
rtnreii.es

